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Cher Monsieur et Confrère,

Permettez moi de vous soumettre certain projet concernant notre
profession et, si vous l'approuvez, de vous demander votre bien-
veillante coopération.

Durant ma cléricature et les quelques années de ma pratique, j'ai
souvent et avec avantage recouru à mon ancien patron ou rencontré
d obligeants confrères dans les nombreuses difficultés que mon
inexpérience dressait devant moi ; et lorsque les clients requièrent
aujourd hui mes services je constate que je n'ai à leur offrir que
peu de chose qui ne m'ait été ainsi inculqué.

Je me demande donc quelle serait la valeur d'un ouvrage com-
posé de travaux analogues à celui ci-joint et que chaque notaire
de la 1 rovince préparerait ad libitum sous les titres indiqués, je
crois de manière à embrasser l'étendue des connaissances requises
pour 1 exercice de notre profession ?

Nous sommes près de ÎOO notaires pratiquants.
Si nous nous communiquions la manière dont chacun interprète

ou applique dans tels cas posés quatre à six articles du Code Civil,
n est-ce pas que dans le premier titre " Explication ou application
de certains articles du C. C." nous aurions ce Code expliqué,
Illustré en son entier pour les besoins du notariat et par ceux-là
même qui peuvent souffrir chaque jour de la distance qu'il va
entre la théorie et la pratique ? Cet ouvrage de droit appliqué n^
repondrait-il pas au plus grand besoin du praticien un peu néglic
par les commentateurs ? Car ces derniers, à la vérité, ne s'ap-
pliquent-ils pas bien souvent à démolir un adversaire plutôt qu'à
faire un parfait notaire ? Je ne veux certainement pas déprécier les
auteurs

;
ils sont nos guides ; nous trouvons chez eux les principes

des lois établies. Mais en confrères aussi, pourquoi ne pas former
le cercle pour atténuer par des exemples, par des applications de
ces principes, ce que la science a de trop absolu ?
Nous sommes 700 notaires: alors au titre de '-Pratique " du

projet, chacun de nous offrant seulement trois précautions à
prendre, trots dangers à éviter, qui, dans la réception d'un contrat
de vente, v. g. au sujet de l'étude préalable des titres

; qui dans la
rédaction d'un contrat de mariage, ce contrat le plus important
sur lequel les parties sont généralement incompétentes; qui, les
explications préalables aussi à donner pour ces actes ou autres
nous arriverions ainsi à recueillir un total de îilOO de ces bonnes
choses a savoir dont une seule connue et appliquée à l'occasion
peut éviter bien des déboires et protéger d'autant nos clients

;
-tflOO petites choses dont la loi ne parle pas et qui ne s'apprennent
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que par l'usage et la pmtique seraient donc signalées dans cet

ouvrage !

Au No du 15 Mars 1893, " Le Propagateur " édité par' MM.
Cadieux et Deronic, à Montréal, nous en offre un bel exemple :

un clerc notaire demande à " Alby ''
(pii y tient la partie légale

avec la science et la pratique qu'on lui connaît :
" Dans les actes

" notariés est-il nécessaire cpie ceux qui ne savent pas signer
' fassent leur marque ou croix '/

"

Kt M. le notaire lui répond :

" Non. Il n'est plus d'usage de faire des croix ou marques dans
" les actes. La chose a existé autrefois mais depuis longtemps
" cette coutume est tombée en désuétude."

Parfait. Mais veuillez bien suivre encore la réponse:
" Lorsqu'il s'agit d'un testament il est cependant préférable que

" le testateur qui ne sait pas signer fasse sa marque en présence
" du notaire et des témoins. Voici la raison de cette manière
"d'agir: Le Code Civil, dans l'article 851, ordonne que le*
" testament suivant la forme dérivée de la loi d'Angleterre soit
'' rédigé par écrit et si^'fié à la fin. de son nom ou de sa marque par
"• le testoteur. Et Particle S55 du même code décrète que le testa-
" ment fuit apparemment sous une/orme et nul comme tel à cause
" de rinobservation de quelque formalité peut être valide comme
''^ fait sous une autre forme s'il contient tout ce ou exige cette

dernière.

" Ainsi, dans le cas qui nous occupe, si le testament notarié
" d'un individu qui ne sait pas signer ne porte pas la marque
" du testateur et que l'inobservation d'une formalité le rende nul,
" il ne pourra pas valoir comme testament anglais parce que cette
" forme de testament exige l'apposition d'une marque. Au con-
" traire, si la marque est apposée et si les autres formalités ont été
" observées, le testament notarié nul comme tel, sera valide comme
" testament anglais."'

Qui de nous prenait cette précaution ? Combien d'autres aussi
savantes Alby ne peut-il pas conseiller? Et je les crois nombreux
les confrères qui pourraient nous en fournir d'aussi utiles qu'appro-
fondies ; car, qui n'a pas ses légitimes prétentions fondées sur des
études spéciales et autorisées par son expérience personnelle ?

Je continue : dans cette compilation, nous aurions '700 actes
ou clauses extraordinaires., utiles, nécessaires bien souvent et que
nos dévoués confrères MM. Marchand et Cushing ne pouvaient in-

sérer dans leurs savants formulaires conçus sur un plan général et
suivi

; 700 difficultés ou cas résolus auxquels la loi peut pourvoir,
il est vrai, mais que nous résolvons, incertains, bien souvent, parce-
que nous ne les avons pas encore rencontrés ; 700 jugements ayant
force de chose jugée, se rapportant le plus à notre profession et qui
constitueraient \a.jurisj>ruaence du Notariat, si je puis ainsi m'ex-
primer; enfin au titre -'Critique, etc." 700 défauts ou négligences
dont on devrait se corriger ou que l'on devrait éviter, seraient
signalés dans cet ouvrage !



Ce volume ne serait-il pas précieux ?

Le roué praticien, espércins-nous, aimera par cette occasion, à
communiquer h ses confrères un peu et le meilleur du fruit do ses

longues années d'études et de labeurs, tandis (jue le plus jeune
notaire tiendra à soumettre le résultat de ses recherches. Oui, le

notaire qui est réputé se faire tout ;'i tous, (pii protège avec tant de
soin les intérêts de ses clients et se dépense si généreusement tous
les jours de sa carrière avec ce dévouement qui le caractérise, sera

heureux d'offrir, dans fintérH de ses confrères^ sa jjart dans le

projet aujourd'hui soumis. D'ailleurs la courtoisie dont chacun
de nous fait preuve, les secours mutuels que nous nous faisons

toujours plaisir de nous porter dans nos diOicultés, se renouvelle-
ront une fois de plus en cette occasion. Et puis chaque travail

portant la sii^nature et /'adresse de son auteur, nous aurons ainsi le

plaisir d'établir ou renouveler entre nous des connaissanci's et des
relations aussi agréables qu'utiles. Le ])roverbe " l'union fait la

force " aura bien encore une fois son application.

Les résultats les plus magnifiques sont souvent produits i)ar les

plus faibles apports. Qui de nous i)ourrait se croire a^sez dépourvu
pour ne pas fournir son contingent ; comme aussi qui de nous
pourrait se ilatter de posséder à lui seul la somme de connaissances
que représenteront nos travaux réunis?

Il est vrai que La Chambre des Notaires ot nos statuts nous
offrent beaucoup de protection. Mais le niveau de notre profession
est-il parfaitement établi ; tout effort pour le maintenir sinon pour
l'élever encore ne doit-il plus être tenté ? Que signifiait ce mouve
ment si bien inspiré il y a trois ou quatre ans, à Montréal, de
former une réunion de notaires, de fonder un journal pour nous,
etc., et que signifie encore plus l'arrêt de ce mouvement qui ne
pouvait que nous favoriser?

Et puis, sans le rendre jusqu'en Esi>agne, le projet aujourd'hui
soumis et une fois réalisé ne devrait-il pas être renouvelé chaque
année? Si le premier jet vCc , is parfait, le second pourra être

meilleur, le troisième l'empoi ai encore, et ainsi de suite ? Cette
compilation étant et devant être ainsi continuée, plus d'un d'entre
nous consacrera peut être un peu jikis de temps à l'étude et plus
de forme et d'application apparaîtront dans le contingent fourni
subséquemment.

Je prends la liberté de vous passer copie des lettres d'encourage-
ment de M. Cushing et de l'Hon. F. G. Marchand, notaires.
Pour donner suite aux judicieuses remarques de ces messieurs, il

est bien à propos que chacun de nous :

lo. engage les confrères à coopérer à cet ouvrage
;

2o. Prépare avec soin et soumette à quelqu'un le travail qu'il
entendra transmettre, (je parle pour ceu.x qu'en sentiront le besoin,)
afin que le plus grand nombre possible de nos travaux soit admis
en tout ou en partie par ceux qui les examineront avant leur publi-
cation.

Si vous espérez comme moi que la chambre des Notaires s'inté-
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ssera au projet, nous avons l'assurance que cet «

r qu'impartial de quelque manitVe ([u'il soit orgn
rcssera

sfi

examen sera aussi

ainsé et conduit.

A 'la question /»/-a?/V«*- maintenant ; le nerf de la guerre est in-

dispensable partout. ,,, . , j

Vous me transmettez votre travail dans un délai de deux mois ,

tous les confrères ou la plus grande partie se prOtent à la chose ;

chaaue travail devant contenir au moins quatre à six pages, voili

le magnifique résultat de quelques milliers de pages manuscrites.

Après que l'examen en aura été fait comme susdit, je prépare une

table alphabétitiue des noms des auteurs, des matières traitées de

l'ordre des articles. Mais il faut ensuite traiter avec I éditeur. Les

déboursés à encourir alors excéderont ceux que je fais aujourd Inii

pour la présente circulaire et, tout dévoué que je suis pour mes

confrères, je ne pourrai cependant distribuer gratuitement ',> chacun

d'eux cette compilation imprimée.
-, i «• :.„c

Il va donc de soi qu'en me transmettant votre travail vous le fai es

accompagner du bulletin de souscription ci-inclus? S. vous voulez

bien croire que l'espoir du gain est bien loin de moi dans ce projet,

tout comme la crainte de dépenser mon temps et mon argent, je ne

doute pas de votre bienveillant concours.
. .

Vous possédez sans doute des ouvrages de droit d'un mérite in-

contestable : mais cette compilation vraiment à nous puisqu elle

sera formée de \2. fine fleur de notre pratique, si je puis m exprimer

ainsi et renouvelée chaque année, devra bien avoir aussi sa place

sur lès rayons de votre bibliothèque ; et si nos cousins les notaires

en France savent que nous estimons leur ouvrage ;' Le Dictionnaire

du Notariat " rédigé par eux en collaboration, ils voudront peut-

être eux aussi s'intéresser au nôtre qui aurait pour titre aussi

modeste que possible: " Travaux Compilés des Notaires de la

Province de Ouébec^ , ^ . .

Dans l'espoir que vous voudrez bien coopérer au présent projet

de la manié-; et dans le délai proposés,

Je demeure avec considération,

Monsieur,

Votre dévoué confrère.

M. COUPAL, N.P.

St-Michel Archange, ce juillet 1894-

REMARQUES

Chaque Confrère voudra bien :

. j » :

1" Sur réception de ce projet, m'informer par carte de poste si

ie puis compter ou non sur sa coopération.
^ j. - -^ 1^2"

Laisser en blanc le verso de chaque feuille afin d'éviter la

transcription et pour que le travail soit prêt pour 1 impression.
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8" Ecrire le plus li.siblcmenï possible afin d'avoir moins de cor-

rections à faire aux épreuves.

•I*^ Des quatre à six articles du Code Civil dont l'application est

d'abord demandée, en fournir ///; ou ^/r/.vdans les titres mentionnés
au tableau des districts en regard du nom du district où l'on réside

afin que toutes les parties du Code soient i/iuatries.

5*^ Signer le manuscrit et y ajouter son adresse
;

6*'' Le transmettre au soussigné le plus tôt possible dans un délai

de deux mois après réception des |)résentes, avec toutes remarciues

tendant à améliorer le projet et le mener à bonne fin.

7" Si l'on juge à propos «le ne point souscrire, vouloir y coopérer

tout de même en transmettant comme ci-dessus son travail cpii

sera p'iblié suivant mérite si le montant des souscriptions le permet.

8 • Recueillir et me transmettre les bulletins de souscription que
chacun pourrait obtenir avec succès de (pielques clients s'intéressant

k notre profession et (|ui voudraient ainsi favoriser notre entreprise.

M. C.

Districts

Nonjbre des

Notaires

pratiiiuants.

Tableau de

189I.

Livre

du C. C.

I
II

II

II

II

11

II
II

II

III
i(

II

II

II

II

II

II

II

II

II

II

Titres du C t'. d.in8 lesquels

les Notaires de chaque district

sont priés de donner l'applica-

tion de I ou 2 articles.

Aithabaska 18

25
21

22

1er and
Seauce 3me, 4me,

Snv, fime,

7me, 8mc,
9mc, lome,

lime, Titre prélimin.iire,

ler, 2nd,

3me, 4me,

sme,
ire.

Beauhariiois

Bedford
Chicoutimi 10

3
27

40
18

17

195
16

100

39
10

7

24
36
29

40

Gaspé
Iberville

Joliette

Kamouraska

Montmagny
Montréal

2me, 3me,
4me, Lois Commerciales,
5me, fime,

7me, Lois Commerciales,
8me, 9me,
îome 1 î me

Ottawa
Québec
Richelieu
Rimouski
Saeuenav 1 2me,
St- François ï3me, i4me,

i5me, ifime,

i7me, i8me,
i9me, 2ome,

St-Hvacinthe
Terrebonne
Trois-Riviéres

Total 697
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LETTRES D'ADHÉSION.

Montréal, 7 Février 1894.

M. COUPAL, Ecr, N. P.

St-Michel Archange,

P.Q

Cher Monsieur et Confrère.

De nombreuses occupations m'ont empêché d'examiner
bien en détail vos notes au sujet d'un travail que vous projetez sur
le Code Civil, et m'ont fait involontairement retarder de vous
répondre dans les délais convenus.
Tous nos hommes de lois éprouvent journellement, dans le cours

de leur pratique, l'inconvénient qui résulte de l'absence de commen-
taires SUIVIS et complets sur notre Code Civil et sur les questions
qui relèvent du droit civil de cette Province.
Un projet comme le vôtre, mis à effet par une collaboration com-

pétente au point de vue des connaissances légales et des notions
pratiques, tendrait beaucoup à combler cette lacune, et je ne puis
que vous encourager à l'entreprendre.

Votre tout dévoué,

F. G. MARCHAND.

r

Montréal, May i6th 1894.

M. CouPAL, Esq., N. P., &c., &c.

St-Michel Archange, P. Q.

My dear confrère^

I owe you many apologies for so long a delay in acknowledging
the favor of your correspondence regarding the publication of what
I may call, for want of a better expression, a Répertoire of
Expériences.

Your gênerai design is most excellent and if carried into exécu-
tion it would resuit in the publication of a séries of volumes which
no Notary could afford to do without.
Your idea is most valuable and the examples you give are very

much to the point and exceedingly interesting. I am afraid how-
ever that in expecting the Notariés or even the majority of the
Notariés of our Province to reply in the sensé you hâve suggested
you are more sanguine than most of our confrères. I hâve no

1
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doubt that every Notary is possessed of certain expériences that,
could they be reduced to writing would be invaliiable, and that
many, if not ail our confrères, could give explanalions of certain
articles that would be unanimously accepted though possibly not
generally now understood I fear however that the majority of our
confrères in this Province are unprepared to furnish the material
you suggest or to subscribe to the publication.
Then again should you be successful in obtaining the consent of

the Notariés at large you will hâve gathered together an amount
of information that would constitute a more than herculean task to
edit. The work if placed before you would appear to me to require
the undivided attention of a considérable number of confrères.
But while I see thèse very grave difficulties I recognize the fact that
we Notariés are wanting in esprit de corps and that co-operation in
such a work as you hâve so well out lined will not only, if carried
to a successful issue, be invaluable to the profession but will also
serve to create and perpetuate am us that loyalty to our pro-
fession which cannot but elevate to a position far higher thpn that
we now occupy, a position which I think the honorable profession
we follow, its importance and its value to our country deserve.

VVishing you every success and with ma ly thanks for your kind-
ness m submitting the project to me and with the assurance of my
coopération so far as I possibly can.

Believe me to remain

Your's very sincerely

C. CUSHING.



A-

(T)

00

W CLC ni

•s

w
= H

t ^
* r
c o
XI s

^ E
(T)

73
ce

< oc
-t

en ^
9 O

#
2 fî

o 2

5 3

w

ce

k

2 ^

H c

on

7q"

= ai
Ci-

^ a r
L o r*

» CD *^



REPERTOIRE DU NOTARIAT

— ou

TRAVAUX COMPILÉS
— DES —

NOTAIRES

— DE LA —

PROVINCE DE QUEBEC.

I VOL.

fllontvéal :

EUSÈBE SÉNÉGAL & FILS, IMPRIMEURS
20, RUE SAINT-VINCENT

1894



APPLICATION OU EXPLICATION

DE

CERTAINS ARTICLES DU CODE CIVIL

POUR LA PRATIQUE DU NOTARIAT

Art. 7

dnnf,f.""''^
consacre le principe : "Locus régit actum ". Cepen-

mlénv^r r
""'

^r. ^" ^'°''^^'' ^^ <3^ fO'tes dépenses il vaut

n ^t H'.'^nF'"
'°"' ^' ^°™^dérivée de la loi d'Angleterre le testa-

d'Am V ''"''"""^ d«nt 1'^ succession se trouve aux Etats-Unis
^-* * Aillai i 1^1 Ht ^

Ai-t. 378

nomli/i"'''^^'
?°"''^' ^'' "^ ^''^^^^ s'appliquent à un grand

ïrhranrLf Y ''°"'" "''"
^i*^'"

^"'"" ^^"'' ^^^ ^^uits pendant

TnL v^ 1
°" ^^"^"^ I.'^' '^^'^'"^^ ''^" ^«'"ent de l'ouverture de

1 usutiuit appartiennent à l'usufruitier (Art. 450 (Dict. du Not.)

Ai-ts. IHl et 14^4

nny,!!f-^^"'™^^TPi"'''''"''^'^*' '"^"et P^' l»i autorisée donnepouvoir a quelqu'un de vendre des immeubles en tout ou en partie

fmSîr ™=^"^'-"tf- V. g. tous ses droits successifs mobiliers ounimobiiers dans telle succession dans laquelle se trouvent desmmeubles
: suivant les dits articles, la procuration devra contenira description spéciale de ces immeubles: " ei nofamMenUes im-

T, %f'" 'y '^'>'/i
• ""^

'
" '^ "oi^»'"^^nt les droits successifs

^^ ^'^ '^'^^ dans [désigner les itnmeubles).

n.f;?'~,'^^I^^
^?"^ mandat, le pouvoir de vendre ne comporte

Sconféré
^^^^ ^^^"''' *^^^"^^"^ ^^ pouvoir soit expressé-

Ait. iai4
Trois conditions sont requises pour l'acte de rectification ouconfirmation expresse d'une obligation :

lo. Relation de la substance d'une oblii^ation.

^.f^l^^
nécessaire pour faire connaître l'obligation qu'il s'agit

doit fw"'""-
/''^'•/'''^"M^le s'il s'agit d'un contrat de vente, l'acte

à ne tuvoirb
°" "^^ ^"" ^' ^^^'ë"^'" ^" ^•^«^^ ^^"due de manièrea ne pouvoir la mrronnaître.
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2o. Mention du tnctif de faction en rescision.

Cette énonciation est indispensable pour établir que celui qui
confirme connaissait bien le vice du contrat dont il consent à ne
point se prévaloir. Quid : Si le contrat a plusieurs vices intrin-

sèques et si la ratification n'est motivée que sur l'un de ces vices ?

Question controversée mais discutée avec avantage par ceux qui
prétendent que la loi ne distinguant pas, du moment que tous les

motifs de l'action e; rescision ne sont pas énoncés, la confirmation
est insuffisante et ne produit aucun effet.

3o. Intention de réparer le vice sur lequel pouvait être fondée,
l'action en rescision.

Cette partie est justement la substance de l'acte de ratification,

la confirmation elle-même (Dict. Not.).

Alt. 1336
Dans un partage de communauté, continuation de communauté

et succession où il y aurait lieu à l'application de l'article ci dessus
je suppose:

Total de l'actif de la communauté $12,000.00
Total du passif de la communauté ii,coo.oo

Surplus de l'actif sur le passif. $1,000.00

Actif de la succession :

lo. La moitié des bénéfices nets de la com-
munauté $ 500.00

2o. Montant des reprises de la succession 6,000.00

$6,500.00
Total du passif de la succession 300.00

Surplus de l'actif sur le passif $6,200.00

Le défunt ayant laissé trois enfants dont l'un d'eux serait décédé
durant la continuation de communauté je préparerais le compte
des co-héritiers comme suit :

lo. La moitié des bénéfices nets de la com-
munauté $ 500.00

2o. Le montant des reprises diminué du
passif de la succession à 5,700.00

3o. La somme " -dessus divisée par le nombre
des héritiers fait connaître la part de
l'héritier décédé dans les propres de la

succession, savoir $1900, dont la moitié
échoit à l'époux survivant et l'autre

moitié aux deux autres héritiera 950.00

Total $7,150.00
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Art. 3098

Quand la succession testamentaire ne possède point d'immeubles
on ne fait enregistrer que le testament. Un acte de déclaration
n est inécessaire que lorsque le testateur a laissé des immeubles
dans sa succession.

D'après cet article aussi, l'acquéreur d'un immeuble a droit
d exiger du vendeur l'enregistrement de tous les titres translatifs
de propriété dont l'immeuble acquis a fait l'objet depuis la mise en
force du Code, ainsi que de celui précédant immédiatement la date
de cette mise en force du dit Code.

PRATIQUE
INVENTAIRE

lo. Lorsqu'il est fait à la requête d'un tuteur il est à propos de
lui faire déclarer dans l'intitulé, s'il y a lieu " qu'il ne lui est rien
dû personnellement par les mineur*."

2o. En tout inventaire la marche des opérations est facilitée en
mentionnant à la clôture de chaque vacation :

" Que chacune des
' parties consent qu'il soit, le jour indiqué, procédé à la conti-
nuation de l'inventaire tant en absence que présence."

OBLIGATION

3o. N'enjamais rédiger sans avoir demandé au créancier s'il exige
1 examen des titres des immeubles offerts en garantie par l'emprun-
teur et un certificat du Régistrateur pour constater l'état hypothé-
caire de ces immeubles, et dans cerfains cas le dépôt des fonds chez
le Notaire jusqu'à ce que ce certificat soit continué avec mention
de 1 enregistrement de l'obligation, pour ces fonds être ensuite
remis a l'emprunteur si le certificat ne constate aucune autre ins-
cription que celles connues en premier lieu et la dite obligation
Ainsi le créancier sera toujours protégé et le Notaire à l'abri de
tous reproches, quoiqu'il arrive subséquemment de la créance.

FORMULE OU CLAUSE SPÉCIALE
Devant Me (etc.)

Sieur (qualité et résidence.

Et Sieur (qualité et résidence.)

Ont comparu :

d'une part
;

Il il

T , ,
d autre part :

Lesquels ont, par les présentes, déclaré faire entr'eux les con-
ventions suivantes, savoir :

lo. La partie de première part a, ce jour, livré à la partie de
seconde part qui le reconnaît : [description des bims meubles]

\
) f
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le tout bien connu de cette dernière part et valant la somme de
dollars que Mr

dite partie de seconde part a prorais et promet par ces présentes

de payer à Mr dite partie do première part le

[donner les termes de paiement)

2o. Il est expressément convenu entre les parties que tant que le

montant entier de la somme susdite n'aura pas été intégralement

payé comme ci-dessus stipulé, les effets ci-haut mentionnés comme
livrés à Mr resteront la propriété exclusive de
Mr , la dite partie de seconde part renonçant

à tout droit de propriété sur ces dits biens meubles tant que la

somme susdite n'aura pas été totalement payée, comme aussi la

dite partie de première part s'engage à se désister au profit de
l'autre partie de seconde part, de ses droits de propriété dans les

dits biens meubles lors du paiement final de la dite somme.
3o. Enfin il est aussi de convention expresse que si la dite partie

de première part rentre dans la possession des dits biens meubles
pour faute de paiement de la somme ci-dessus, elle ne sera tenue de

rembourser à la dite partie de seconde part aucune partie de cette

somme payée par elle en à compte (ou sera tenu au remboursement,
suivant le cas).

Telles sont les conventions des parties. Et pour leui exécution

les parties font élection de domicile en [le désigner).

Dont Acte : Fait et passé, etc.

DIFFICULTÉ RESOLUE
Le cas supposé où un créancier hypothécaire exigeant le paiement

de sa créance, refuse de la transporter à un tiers voulant bien fournir

les fonds nécessaires au débiteur, mais refusant de son côté de
prendre rang par acte d'obligation, après les créanciers postérieurs

au premier.

Q.—Que faire alors dans l'intérêt du débiteur qui ne pouvant
emprunter et forcé de payer, se voit sujet aux poursuites judiciaires ?

R.—La loi vient à son secours au 2§ de l'art. 1154.

Q.—Mais si le créancier refuse de déclarer dans la quittance

l'origine des deniers ?

R.—Alors on peut lui faire des offres réelles basées sur les actes

préparés. Ces offres peuvent être faites tant par le débiteur que
par le porteur qu'il s'agit de subroger. (DeLorimier, B. C. C. vol.

IX, note à la page 39.)

PROCÉDURE NON CONTENTIEUSE
" Il faut une autorisation spéciale de consentir au mariage du

pupille avec une personne déterminée. La simple autorisation

générale de consentir au mariage du pupille est nulle.
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" Il ne faut pas laisser le tuteur libre de consentir à un mariage

qui peut être déshonorant."

La personne que le mineur veut épouser doit être nommée afin

que le conseil de famille puisse agir avec connaissance de cause.

C'est aussi avec parfaite connaissance de cause que le juge doit

agir. (Le Propagateur. "Alby ".)

JURISPRUDENCE LE PLUS EN RAPPORT
AVEC LE NOTARIAT
COUR D'APPEL, QUÉBEC.

6 mai 1892.

Coram : Lacoste, Babv, Bossé, Hall, Wurtele, J. J.

(Page 559, Vol. I, C. B. R.)

La Compagnie d'Assurance Mutuelle contre le feu, des Comtés

de Rimouski, Témiscouata et Kamouraska.

vs.

The Cedar Shingle Co.
'

Jugé:—Un acte notarié, daté et clos comme fait à Rimouski,

mais qui de fait a été signé'à Québec où le notaire, qui connaissait

les signatures des parties, avait envoyé le projet de minute pour y

être signé, est nul comme acte authentique.

CRITIQUE OU CONSEIL

lo. Les mots expédition et copie paraissent synonymes. Cepen-

dant le mot expédition s'entend particulièrement de la transcription

faite par l'officier même qui a reçu et gardé la minute de l'acte

ou par son successeur dépositaire de cette même minute.

2o. Au contraiie, le mot copie s'entend de la transcription d'une

pièce que le notaire n'a point rédigée mais dont seulement le dépôt

lui a été fait.
, , ,, j

3o. En délivrant une expédition, le notaire donne le double de

son propre ouvrage, par conséquent avec le caractère de vérité que

la loi lui confère. En donnant une copie il ne fait que transmettre

l'ouvrage d'autrui sans aucune garantie de sa part. (Dict. du Not.

Verbo: Expédition.)

Combien de notaires font l'application de ces règles ?

M. COUPAL, N. P.

St- Michel Archange.
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